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Bush défend Rumsfeld

R E U T E R S

Le présiden t Bush  a c onfirmé avoir sermonn é hie r Donald Rumsfe ld ,  qui aura it dû  le  prévenir
plus tô t du s canda le .  «J e lui ai dit que j’au rais dû  être informé des ima ges et d u rap por t» su r les
sévices.  C e rap port a été é tabli en mars par un  gén éra l a mér icain ; il détaille  les actes  c ommis  p ar
des solda ts  américains  à  la  pris on d ’Abou  Ghra ib,  près de  Ba gdad.

A L E C  C A S T ON G U A Y

L E D E V O I R

C ons cien te de « l ’ e f fritement du consensus social
qui a perm is le développement de Loto-Québec»,

bous culée aussi par une population de plus  en plus
critique envers les appareils  de loterie vidéo (ALV )
et les  casinos, la société d’État rebrasse ses cart e s

et distribu e diff é r emmen t s on
o ff re d e je u. Le s ALV s ero n t
p r esque aussi nombreux mais
r é p a rtis  sur moins de sites.

Dans s on plan 2004-07 pré-
s en té  h ie r, Lo to -Qu éb ec r e-
commande aus si au gouvern e -
ment r ien  de moins que d e dé-
placer l’H ippodrome de Mont-
réal d ans  la couronne nord de
la rég ion mét rop olitain e. La
société d’État demande égale-
men t d e créer u n o rg a n i s m e
ind épendan t pour comb attre
les  problèmes de jeu  patholo-
g iq u e e t é vo q u e fa vo rab le -

men t la p os sib ilité de trans plant er le casin o au
H a v re de Mon tréal, près  du  Vi e u x - P o r t .

Le plan s’appuie sur une opinion publique plus cri-
tique que jamais envers Loto-Québec, estimant que la
société d’État doit lutter plus activement contre les

p rob lèmes de jeu  compu lsif.
Alain Cousineau, président de-
puis septembre dern i e r, l’a re-
connu sans détour. « L o t o - Q u é -
bec ne la isse personne indiff é -
rent, a-t-il dit au début de son al-
l o c u t i o n . La grande majorité des
Québécois sont fiers de Loto-Qué -
bec  et de ses réalisation s. Mais
j’ai aussi rencontré beaucoup de
gens qui veu lent qu’ on en fasse
plus pour contrer le jeu patholo -
gique. I l y a une menace d’eff r i -
tement du consensus social qui a
p e rm i s l e d évelo pp emen t  
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L o t o - Q u é b e c
rebrasse 
ses cart e s
La société d’État

conserve 97 % 
de ses appareils 
de loterie vidéo 

mais les répartit
sur moins de sites

Le président 
se dit «désolé»
pour les sévices

infligés à 
des prisonniers

AG E N C E  F R A N C E -P RE S S E
A S S O C I A TED  P R E S S

W ashington — Le prés ident américain, Georg e
W. Bush, a présenté hier pour la pre m i è re fois

des excuses pour les sévices infligés par des soldats
américains à des prisonniers irakiens, réaffirmant sa
c o n fiance en Donald Rumsfeld dont la démission est
réclamée par des démocrates.

P ro fi tant d’un e conférence de presse commune
avec le roi de Jord anie Abdallah  II à la Mais on-
Blanche, M. Bu sh a déclaré: «Je lui ai dit que j’étais
désolé des humiliation s subies par les prison niers ira -
kien s, par les hu miliations subies par leurs familles.
Je lui ai dit que j’étais aussi désolé que les gen s qui
ont vu ces images n e comprennent pas la véritable
n a t u re du cœur des Américains.»

En réponse à une question, il a estimé qu e ces
actes  son t «un e tache sur l’hon -
neur et la  réputation de notre
pa ys. Je le comprend s et c ’est
p o u rqu oi il est import ant  qu e
ju stice soit  re n d u e ». «Ce qu e
j’ai vu m e rend malade», a - t - i l
a f f i rmé, en ré pétant qu e ces
sévices sont « r é p u g n a n t s » .

Le président a confirmé avoir
s e rmonn é hier  D on ald  Rum -
sfeld, qui aurait dû le prévenir  plus tôt d u scandale.
«Je lui ai dit que j’aurais dû  être informé des images et
du rapport » sur les sévices. Ce rapport a été établi en
mars par un général américain ; il détaille les actes
com mis  p ar d es  so ldat s amér icain s  à la p riso n
d’Abou Ghraib, près de Bagdad.

G e o rge W. Bush  a toutefois indiqué que M. Rum-
sfeld, dont la démis sion est réclamée par plusieurs
p a r l e m e n t a i res démocrates, res terait au gouvern e -
ment. «Le secrétaire Rumsfeld est un très bon secrétaire
à la Défense. Il a rendu de grands services à notre pays.
I l a  été secrétaire penda nt deux guerres, i l est un
m e m b re important de mon gouvernem ent et il re s t e r a
dans mon gouvern e m e n t », a assuré M. Bush.

Le prés ident américain ne s’était jus qu’à présent
pas  excusé pou r les sévices. Les images  des exac-
tions, dont de nouvelles ont été diffusées hier par le 
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N E W S C O M

Op posés  à la gu erre en I rak ,  ces  manifes tants  se s ont ren du s de vant les bure a u x
du  Gr oup e  Carlyle,  à San F ranc is co,  avant le déb ut d u conflit.

L’ e m p i re du mal
Le p lu s grand  investisseur privé  du mond e, b ien  implan té d ans  le s ecteu r de
l ’ a r memen t,  es t  un gro up e dis cre t qu i  cu lt ive  l es  acco int an ces  avec les
h ommes influen ts, d ont les Bu sh, père et  fils.

ÉR I C  L E S E R
L E  M ON D E

I
l n’est pas coté en Bourse et n’a de
comptes à re n d re qu’à ses 550 inves-
tisseurs — milliard a i r es ou fonds de
retraite. Carlyle g ère aujou rd’h ui 18
m i l l i a rds d e dollars, placés dans les

secteurs  de la défense et de la haute tech -
nologie, le spatial, l’informatique liée à la sé-
cu rité, les nan otechnologies, les télécom-
munications. Les entreprises qu’il contrôle
ont pour caractéristique commune d’avoir
po ur  clien ts prin cip aux  d es  go uver n e -
ments et des adminis trations . Comme la

société l’a écrit dans  un e bro c h u re: « N o u s
in vestisson s dan s des occasion s créées au
sein d’ industries fortement affectées par des
changements de politique gouvern e m e n t a l e . »

Carlyle est un modèle unique, construit à
l’échelle planétaire sur le capitalisme de re-
lations ou le «capitalisme d’accès», pour re-
p re n d re l’expression d u magazine améri-
cain New Republic, en 1993. Le groupe incar-
ne aujourd’hui, malgré ses dénég ations, le
«complexe militaro - i n d u s t r i e l » c o n t re lequel
le président républicain Dwight Eisenhower
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Loto-Québec
recom mande au
gouvernement
de déplacer

l’Hippodrome
de Montréal

dans la
couronne nord

de la région
métropolitaine

LE MONDE ACTUALITÉS

Don Cherry 
préfère le hockey

à la politique
■ À lire en page A 2

Des mesures 
pour lutter contre

la « tyrannie» à Cuba
■ À lire en page A 5

■ L’éditor ial de Serge Tru ffaut 
en page A 8


